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LE JARDIN DE L'ABEILLE

Plantes mellifères et pollinifères
Le troène

Juillet nous ramène la floraison du troène vulgaire (Ligustrum
vulgare), plante très visitée par les abeilles. Le mot 'latin ligare, qui
est à l'origine de ligustrum, veut dire lier, et désigne ainsi très
justement les rameaux flexibles du troène, rameaux que ne manquent
pas d'utiliser les bûcherons pour lier leurs fascines et les vanniers
pour fabriquer des paniers. Le genre Ligustrum groupe une
vingtaine d'espèces que l'on rencontre en Europe, en Asie et en Australie.
Il est rattaché à la famille des Oléacées, famille à laquelle appartiennent

ces arbres et arbustes magnifiques qui portent le nom de frêne,
lilas, olivier.

Le troène vulgaire est un arbrisseau de un à trois mètres de
hauteur, qui souvent tend à se traîner sur le sol. Ses feuilles elliptiques, à

court pétiole, coriaces et sans poils, ne tombent que vers la fin de l'hiver

; tard en automne, elles prennent une coloration vive. Les fleurs
de cette espèce, blanches, très odorantes sont groupées en panicules
compactes et terminales. Le calice, à quatre dents très courtes, entoure
une corolle en entonnoir et à lobes obtus renfermant deux étamines.
Le fruit est une petite baie noire à pulpe rougeâtre que les oiseaux
goberont, lorsque la neige ne leur permettra plus de trouver une
autre nourriture. Au moyen âge, les enlumineurs d'estampes
récoltaient précieusement ces baies ; après les avoir délicatement broyées,
ils en tiraient une magnifique couleur bleue qui, de nos jours, fait
encore notre admiration. Ces artistes n'étaient du reste pas les seuls
à connaître les propriétés colorantes de ce fruit ; les chapeliers et
les vignerons utilisaient également cette couleur, pour teindre les

chapeaux ou frelater le vin rouge.
Le troène vulgaire est un arbuste des plus communs que l'on

rencontre dans toutes les haies et lisières de bois du Plateau. Dans
les vallées inférieures du Jura et des Alpes, il ne dépasse guère l'altitude

de 800 m. et préfère peut-être le calcaire. Les horticulteurs ont
créé de nombreuses variétés ornementales de troènes. Certaines sont
à feuilles persistantes, parfois panachées de jaune ; elles forment des
bordures et des bosquets très décoratifs et d'un entretien facile.

R. RÜEGGER.

AVIS DE LA RÉDACTION

Les articles ordinaires doivent parvenir au rédacteur au plus tard le 1 8 du mois précédent.
Les travaux plus importants sont reçus Jusqu'au 15. Les communiqués et convocations

des sections sont reçus jusqu'au 20, dernier délai.

Attention aux communiqués des sections à la fin du présent numéro.
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